














































































































































































































































































































































































LA ROUE FULGURANTE 191 

vres, sacrés des temples, le secret de la désincarnation et de la réincarnation 
des âmes, qui s'était perdu avec Ahmed-bey. 

Le capitaine José Mendès et Francisco étaient morts, à peu de temps 
l'un de l'autre, aussitôt après l'installation dans l'île de l'océan Indien. 

Rien n'attachait plus Paul et Lola sur la terre. Indifférents aux agita­
tions de leurs semblables, ils s'épuisaient à rechercher le merveilleux secret 
qui leur permettrait de retourner sur Mercure, d'aller sur Vénus, de voyager 
sans péril dans ce monde interplanétaire où ils souffrirent tant et dont, par 
une contradiction bien humaine, ils avaient maintenant la nostalgie. Peut-
être en était-il ainsi parce que, hors de la Terre, ils avaient commencé de 
s'aimer... 

Le prisonnier qui a aimé dans la prison oublie les horreurs de la capti­
vité pour ne se rappeler que les félicités d« l'amour. 

Mais Paul et Lola moururent sans avoir trouvé le secret de la désincar­
nation des âmes ; du moins avaient-ils acquis, par leurs recherches, la sa­
gesse des anciens brahmanes, qui enseignaient ce précepte et y conformaient 
leur existence matérielle : 

La terre est pour l'homme 
un point de transition entre deux infinis. 
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